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Les affaires extérieures au Parlement 
DÉCLARATIONS SUR LA POLITIQUE DU GOUVERNEMENT 

Sous cette rubrique sont reproduites quelques-unes des déclarations faites au sujet des affaires 
extérieures par des membres du Cabinet au par leurs adjoints parlementaires. 11 ne s'agit pas 
d'un compte rendu de tous les débats de politique extérieure qui ont eu lieu au cours du mois. 

L E Livre blanc intitulé « Le programme de défense du Canada en 1954-1955 » a 
tait le sujet d'un discours que le ministre de la Défense nationale, M. Brooke Claxton, 
a prononcé à la Chambre des communes, formée en comité des subsides, le 20 mai 
1954. Le ministre a précisé qu'il se proposait de mettre à jour le tableau de la situa-
tion internationale du point de vue de la défense, tableau qu'il avait entrepris de 
dresser à la Chambre le 26 novembre 1953. Voici de substantiels extraits du discours 
de M. Claxton. 

OTAN 

Il faut nous rappeler qu'il y a six ans seulement que la vaillante Tchéco-
slovaquie a été traînée derrière le rideau de fer; qu'il y a cinq ans seulement que 
les nations libres ont décidé, plutôt que de tomber l'une après l'autre, de faire 
front commun et de s'allier par le Traité de l'Atlantique-Nord. Au cours de cette 
période, elles ont mis sur pied leurs effectifs; le progrès qu'elles ont réalisé est 
vraiment remarquable, qu'on l'envisage du point de vue des associations politi-
ques, de l'organisation militaire, du commandement militaire ou des forces dont 
elles disposent effectivement. 

L'histoire du monde n'offre rien de comparable. L'OTAN se compose au-
jourd'hui d'une équipe de quatorze nations qui disposent de forces aguerries et 
travaillent de concert pour améliorer la qualité aussi bien que la quantité de 
leurs effectifs. L'effort tenté a réussi puisque, durant cette période, il n'y a pas 
eu de conflit général. Une des causes principales en est incontestablement la 
mise sur pied graduelle et régulière d'effectifs réels ou potentiels par l'Organisa-
tion du Traité de l'Atlantique-Nord. Ce programme, qui a été accepté il y a cinq 
ans le 4 avril 1949 et qui consiste à mettre les atouts de notre côté, a du point 
de vue de la paix et de la sécurité été profitable. Son exécution a coûté cher mais 
le prix payé n'est rien si on le compare ne fût-ce qu'à une fraction du coût d'une 
guerre généralisée. 

Bien que ce programme ait donné de bons résultats, on ne saurait dire avec 
confiance qu'il s'est opéré un changement dans les buts fondamentaux de l'Union 

"ose I soviétique et de ses alliés, les Etats satellites . . . 
du 

2 du 	Exedlent préventif 
oTos 
o 	 Tenant compte de ces faits, le secrétaire d'Etat des États-Unis, M. Dulles, ire 

a prononcé à New-York, le ier  janvier dernier, un très important discours dans 
iter- g 

lequel il a déclaré: 
-iout 
nia 	 La défense locale sera toujours importante, mais aucune défense 

uis locale ne contiendra à elle seule la puissante force terrestre du monde 

q I communiste. Les défenses locales doivent être renfcrrcées par un autre 
préventif qui est celui de la puissance de représailles en masse. 

. . . Il est indubitable, je pense, que la possession de ce puissant moyen 
de destruction massive ait un effet préventif considérable contre la guerre. 11 n'y 
a aucun doute à cela. Il reste à voir si tel en sera le résultat. Les conséquences 
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